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PLAN -2- 
 
Court HISTORIQUE du Rituel de « L’INITIATION CHRÉTIENNE DES ADULTES. » 
   En référence : Extraits 

ü Conférence LM/SNCC, Congrès national Catéchuménat, Saint-Pétersbourg, 29 janvier — 
1er février 2013  

ü Daniel Laliberté, Thèse LE CATÉCHUMÉNAT, UN MODÈLE INSPIRATEUR POUR 
L’INITIATION CHRÉTIENNE DES PLUS JEUNES , U. Laval 2008 

ü SARDA, O. et LEBRUN, D. L’Édition définitive du Rituel de l’Initiation Chrétienne des 
Adultes, Paris, Cerf, Maison Dieu, 2007. 

 
 
L’histoire du Rituel de l’Initiation chrétienne des Adultes au fil des siècles, depuis 
l’Antiquité chrétienne jusqu’à aujourd’hui est riche en développement.  
 
 

• Dès le premier siècle, la vie des premiers chrétiens était unifiée : ils étaient 
assidus à l’enseignement des Apôtres et à la communion fraternelle à la 
fraction du pain et aux prières. Actes 2, 42 

• Au 2e siècle on retrouve un texte LA DIDACHÈ qui est un texte 
liturgique « Baptême/Onction + l’Eucharistie ». On appelait ces sacrements 
des Mystères. On y retrouve des instructions pour le Baptême. C’est aussi 
un texte catéchétique et pastoral avec un enseignement sur les deux voies.  
 

• Au 3e siècle avec LA TRADITION APOSTOLIQUE d’Hippolyte de Rome qui est 
un texte vénérable de liturgie, 

ü nous pouvons retracer le temps que le Catéchumène devait investir pour 
une préparation aux Sacrements…..  

ü Tous les rites des Sacrements sont énumérés  
dans le paragraphe n° 21 dit : De la Tradition du saint Baptême 

   
• Au IVe siècle avec l’Édit de Milan et la Paix Constantinienne, c’est l’âge d’or 

du catéchuménat [faire retentir la Parole]. 
 

Le catéchuménat s’élabore pour accueillir tous ceux que le Seigneur attire à Lui et 
assurer leur conversion, les intégrant progressivement autour de plusieurs rites 
d’accueil, de renonciation au Mal et d’adhésion au Christ. 
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® Il y avait toujours une étape de probation avec la vérification des 
motivations du candidat ;  

® une étape avec l’Évêque pour marquer l’élection définitive vers le 
baptême,  

® enfin une ou des étapes de « traditio » et de « redditio » du Symbole et de 
la Prière du Seigneur. 
 

Le temps alloué pour la préparation des adultes variait, la préparation ultime des 
catéchumènes se donnait durant 40 jours de jeûne et pénitence avant Pâques 
[d’où nous avons le mot Carême]. 
[voir la symbolique du chiffre 40  dans l’A. Testament  et référer à Mc 1,12-13, Mt 4,1-11 et Lc 4,1-
13]  

 
La préparation des catéchumènes était assurée par les évêques qui dispensaient 
des Sermons, des Commentaires et homélies dont nous avons le privilège de 
conserver aujourd’hui un grand nombre et à travers lesquels nous pouvons 
retracer la Tradition de l’Église.  
 

• Le début du 5e siècle marque un retournement statistique : le 
baptême d’adultes devenant minoritaire par rapport au baptême 
d’enfants.  

 
Dans les faits, tous les rites du Saint Baptême contenus dans la 
Tradition de St Hipollyte seront ceux qu’on utilisera pour le baptême 
des enfants et des adultes. 
 

• Le rituel évolue (dès le VIe s.) selon les pratiques locales sans remettre en 
cause la théologie qui lui est sous-jacente :  

®  découvrir la prévenance de Dieu, 
®  le choisir comme Seigneur en rejetant toute autre idole et le « prince de ce 

monde »,  
®  entrer dans la Pâque du Christ et se laisser configurer à lui par l’Esprit qui 

fait toute chose nouvelle.  
 
Mais les gestes et les rites sacramentels du baptême se présentent toujours et 
dans toutes les Églises selon le schéma « (Baptême-Confirmation) — Eucharistie » 
célébrés le plus souvent durant la veillée pascale sous la présidence de l’Évêque. 
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• Avec la Chrétienté médiévale 11e -13e, en Occident, la Confirmation est 
détachée du Baptême et de l’Eucharistie.  

Le schéma « Baptême-Eucharistie/Confirmation » se développe progressivement.  
Les sacrements de l’Initiation chrétienne s’étalent alors sur plusieurs années et le 
schéma « Baptême/Eucharistie/Confirmation » s’installe tandis que le principe du 
cheminement se perd dans les mémoires.  
 
En 1584, Le Pape Grégoire XIII avait chargé le Cardinal Santorio de préparer 
un Rituel qui corresponde aux désirs du Concile de Trente 1545-1563 pour 
l’administration des sacrements.  Après la mort du pape, Santori poursuit son travail 
mais décède en 1602,  
 
En 1614 , Paul V( 1605-1621) promulgue LE RITUEL ROMAIN en 
utilisant certes beaucoup d’éléments des travaux du Cardinal Santorio. [Ces 
éléments bien qu’imparfaits étaient imprégnés d’une conviction que l’entrée d’un adulte dans la 
communauté des croyants requiert du temps, et que la ritualité doit refléter cette conviction. Il y a 
là des traces de l’essence du catéchuménat…] 
  
Le Rituel de Paul V présentait autre que la messe et l’office divin,  
– L’administration de sacrements 
– Les 7 psaumes de pénitence.  
– Une partie est consacrée aux Bénédictions, une autre aux processions et la 
dernière concerne les exorcismes. 
 
Ce RITUEL, LE RITUALE ROMANUM DE PAUL V ( 1614 )comportait tous les 
rites du baptême concentrés dans une même célébration. On nommait ce 
Rituel baptême par 7 étapes et il contenait : 7 degrés bien détaillés cependant il 
ne s’articulait pas en réalité à une démarche où les rites scandent la marche du candidat dans la 
découverte de la vie chrétienne. 

 
[L’Église d’Orient est restée fidèle dans sa pratique à l’ordre initial. Les trois 
sacrements de l’initiation chrétienne sont administrés ensemble au cours d’une 
même célébration. Cette unité indissoluble des trois sacrements est conservée 
indépendamment de l’âge du catéchumène. Le schéma toujours valide reste celui 
des premiers siècles : « (Baptême-Confirmation-Eucharistie ».] 
 
Du Rituel de 1614, de nombreuses rééditions eurent lieu à travers les siècles 
sous plusieurs Papes, apportant plus ou moins des changements et en 
organsinant la présentation. 
 
Le Rituel de Paul V a eu une durée de vie fort significative, puisqu’il a 
constitué la façon officielle de célébrer les baptêmes dans l’Église catholique 
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romaine de 1614 jusqu’à 1969, date de la parution de la première version de 
fruit de Vatican II. Voir Daniel Laliberté Thèse  U. Laval 
 
 
 
 
Le renouveau du 20e s.  
 
Dans la première moitié du 20e siècle, de nombreuses recherches en liturgie, 
exégèse biblique, patristique et en catéchèse enrichissent et renouvellent la 
réflexion pastorale et poussent l’Église à une réforme du RITUEL.  
 
Cette réforme était souhaitée dans les pays de mission, où la préparation des 
adultes au baptême était une occupation pastorale majeure. Il fut demandé à la 
Sacrée Congrégation des rites de retourner à la méthode antique du 
catéchuménat. 
 
Les demandes africaines récurrentes ne suffiront pas à elles seules. La 
requête ne sera entendue que lorsque vont s’y ajouter les demandes de 
certains épiscopats européens, et tout spécialement la France, où surgissent 
durant le 20e siècle de plus en plus de demandes de baptêmes d’adultes, On 
est maintenant à la fin des années 1950. L’un des principaux porte-parole de 
cette demande est le Père blanc français, Xavier Seumois. (1915-1994). 
 
Le premier résultat de cette demande est la promulgation du 
« RITUEL DU BAPTÊME DES ADULTES PAR ÉTAPES » approuvé en 
1962.  
 
Un simple coup d’œil parallèle sur l’Ordo de 1962 et sur une édition, quelle 
qu’elle soit, du RITUALE ROMANUM approuvé par Paul V en 1614, permet de 
constater que ce rituel par étapes est en fait un découpage très fidèle, en 
sept célébrations plus ou moins élaborées, des rites que porte le rituel de 
Paul V. Outre cette distribution en célébrations différentes, le respect des 
rites apparaissant comme une copie conforme. Daniel Laliberté  
 
Le rituel de Paul V, bien que comportant sept célébrations pour le Baptême, ne 
portait aucune indication pour les étapes qui pouvaient les soutenir ; ces 
célébrations pouvaient avoir lieu ou non dans le temps, elles pouvaient aussi se 
dérouler d’une façon successive lors de la célébration du baptême. 
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Lors du Concile Vatican II,  
Le Rituel approuvé en 1962 fut jugé insatisfaisant par les Pères conciliaires 
dès l’année suivante. Cette édition du Rituel de 1962, parle des candidats 
adultes au baptême, cependant, il ne s’articule pas en réalité à une 
démarche où les rites scandent la marche du candidat dans la 
découverte de la vie chrétienne (D.L.) Il fut demandé de rétablir les Rites 
du catéchuménat Antique et une refonte complète du Rituel de 1962 fut 
entreprise. SC 66 
 
 Rite du Baptême 
On révisera le double rite pour le baptême des adultes, le plus simple et le plus 
solennel, celui qui tient compte du catéchuménat restauré. 
 
 

Ø Cette révision demandée suivait de près celle de la Restauration de la 
liturgie que nous retrouvons au n 21 de S.C 

Cette restauration devait consister à organiser les textes et les rites de telle 
façon qu’ils expriment avec plus de clarté les réalités saintes qu’ils signifient, et 
que le peuple chrétien, autant qu’il soit possible, puisse saisir facilement les saisir 
et y participer par une célébration pleine, active et communautaire  
 
Dès la parution du premier document conciliaire, la Constitution sur la 
liturgie, Les Pères affirmaient la nécessité de la restauration du 
catéchuménat SC 64.  
Ils voulaient 

® que les différentes étapes retrouvent leur accompagnement 
liturgique tel que la période patristique l’avait disposé 

® « que le temps du catéchuménat, destiné à une formation appropriée, 
puisse être sanctifié par des rites sacrés dont la célébration 
s’échelonne dans le temps SC64. »  

Dans le contexte de la réforme liturgique post-conciliaire, 
le temps, tel à l’époque patristique, reprend sa place avec son facteur de 
maturation.  
Et au sujet des étapes, les Pères conciliaires ont mentionné leur importance 
destinée à une formation appropriée qui devra être sanctifiée par des rites 
sacrés ; car à travers les étapes du RICA, il y a une action divine qui 
va permettre au candidat de faire une démarche authentique. 
 
Motifs de la répartition des rites présentés pour un Nouveau Rituel 
dans sa version définitive : 
Selon la présentation qu’en fait Dujarier dans son livre sur le Catéchuménat, 
Le Cardinal Lavigerie voulut mettre en application deux principes : 
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La préparation au baptême doit se faire par étapes, 

• chaque étape marquant la 
progression de la catéchèse et de la conversion.  

• (Et) la préparation au 
baptême suppose une certaine durée sans laquelle il ne peut y avoir 
d’Initiation sérieuse conduisant à une vie chrétienne persévérante. 
 
« Il manquait la dimension liturgique….il n’y avait pas d’étapes liturgiques 
permettant de signifier le don progressif de la grâce divine. 
Il s’agissait donc d’une situation où l’on avait d’une part la conscience des 
exigences d’une initiatique catéchuménale et, d’autre part, un rituel dont on 
sait bien qu’il est porteur d’anciens rites catéchuménaux hérités de l’époque 
patristique, mais dont le blocage dans une seule célébration ne lui permettait 
pas d’opérer le marquage liturgique souhaité ». D.L. 
 
 
La Congrégation Romaine pour le Culte divin se mettra au travail aussitôt le 
Concile achevé et le nouveau Rituel de l’initiation chrétienne des adultes verra le 
jour le 6 janvier 1972. Il sera adapté progressivement par ères linguistiques. La 
première édition francophone est parue en 1974, en 6 fascicules. L’édition 
définitive date de mai 1996. 
Il est intéressant de noter l’évolution définitive du titre. Il s’appelait « Rituel du 
baptême des adultes par étapes 1962 », attirant l’attention sur le rite baptismal ; 
 
il a évolué vers la notion D’INITIATION CHRÉTIENNE déployée dans le temps et 
organisée autour d’étapes liturgiques.  
 
1972 Edition latine   
1974 Ed francophone provisoire  
1990 Document provisoire 
1996 Ed Définitive. [Tous les numéros du RICA sont rattachés à l’Éd. Latine RR.] 
 
On parle désormais de « RITUEL DE L’INITIATION CHRÉTIENNE DES ADULTES » ce 
qui valorise l’unité du mystère pascal et « montre la conjonction de ces 
sacrements par lesquels le Fils et l’Esprit sont communiqués avec le Père aux 
baptisés » (RICA 211, RR 34).  
 
Le Rituel de l’Initiation Chrétienne des adultes est l’aboutissement de trente ans 
de réflexion  
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Parmi les particularités de ce rituel, il faut relever 
® L’organisation même du RITUEL avec ses étapes et ses temps. 
® La Création des chapitres qui correspondent à des mises en œuvre diverses. 

Il faut se rappeler que le parcours catéchuménal est une re-création récente  
® La mise en valeur de la Notion d’Initiation. 

 
 
 

Principales évolutions : Dans Maison Dieu          O. Sarda  
Ø Le rituel de 1962 avant le Concile s’appelait : Rituel du baptême 

Avec Vatican II : il a adopté le vocable Initiation. 
Ø L’éd. définitive a ajouté des Rituels pour des circonstances particulières 

Voir RICA p 170 
Ø L’édition définitive en français a cherché à valoriser dans sa présentation 

L’initiation Chrétienne développée selon les étapes et les temps prévus. 
 

 

Ajouts francophones : 
La version définitive de langue française possède quelques notes explicatives pour 
permettre aux acteurs de la pastorale du catéchuménat de mieux se familiariser 
avec le rituel. En voici quelques-unes : 

• Mystagogie : RICA 42 note n° 2 
• Catéchiste RICA 51  
• Exorcisme RICA 110 
• Entrée en catéchuménat RICA 70 n2 
• Onction RICA 121 n° 11 
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